
LUNDI 

Saint Ignace d’Antioche 

Évangile de Jésus Christ  selon saint Luc (12, 13-21) 

En ce temps-là, du milieu de la foule, quelqu’un demanda à Jésus : « Maître, dis à mon 

frère de partager avec moi notre héritage. » Jésus lui répondit : « Homme, qui donc m’a 

établi pour être votre juge ou l’arbitre de vos partages ? » Puis, s’adressant à tous : 

« Gardez-vous bien de toute avidité, car la vie de quelqu’un, même dans l’abondance, ne 

dépend pas de ce qu’il possède. » 

Et il leur dit cette parabole : « Il y avait un homme riche, dont le domaine avait bien 

rapporté. Il se demandait : “Que vais-je faire ? Car je n’ai pas de place pour mettre ma 

récolte.” Puis il se dit : “Voici ce que je vais faire : je vais démolir mes greniers, j’en 

construirai de plus grands et j’y mettrai tout mon blé et tous mes biens. Alors je me dirai 

à moi-même : Te voilà donc avec de nombreux biens à ta disposition, pour de 

nombreuses années. Repose-toi, mange, bois, jouis de l’existence.”  

Mais Dieu lui dit : “Tu es fou : cette nuit même, on va te redemander ta vie. Et ce que tu 

auras accumulé, qui l’aura ?” Voilà ce qui arrive à celui qui amasse pour lui-même, au 

lieu d’être riche en vue de Dieu. » 

- Acclamons la Parole de Dieu 

 

 

Commentaire 

« Homme, qui donc m’a établi pour être votre juge ou l’arbitre de vos 

partages ? » Comment expliquer la réaction presque violente de Jésus 

face à cet homme  qui lui pose une question légitime? 

Ici, on demande à Jésus d’assumer une tâche temporelle. C’est une 

tentation constante des humains de demander à l’évangile une sorte 

de garantie, une sacralisation, de ses options temporelles. La raison 

de ce refus, c’est qu’il n’a reçu aucun mandat, ni de Dieu, ni des 

humains, pour traiter des affaires matérielles. 

En réalité, Jésus ne repousse pas cet homme, mais il veut l’aider à ne 

pas s’accrocher à son avoir, comme si le sens de sa vie en dépendait. 

Et dans une parabole, Jésus parle de l’homme qui, oubliant qu’il 

appartient à Dieu, s’enferme avec ses richesses dans une angoisse 

solitaire et passe à côté de la vie. 

Jésus est venu non  pour trancher nos querelles, mais pour partager 

avec nous ce mystère de notre appartenance au Père. Il nous invite à 

voir notre vie en fonction de ce mystère et à prendre nous-mêmes des 

décisions qui s’imposent. 

 


